
Depuis le 19 janvier, nous avons montré notre détermination contre la nouvelle réforme des retraites avec 

des grèves et des manifestations massives. Le gouvernement est sous pression  : la loi n’a pas été votée à 

l’Assemblée et la majorité de la population, hostile au projet, soutient la mobilisation. Maintenant tout le monde 

a conscience que nous devons durcir le mouvement pour gagner !

Mobilisons-nous massivement dans la grève 

nationale interprofessionnelle du 7 mars et 

construisons la grève reconductible dans notre 

secteur les jours suivants. Nous pouvons nous 

appuyer sur les autres secteurs professionnels qui ont 

déjà annoncé rentrer dans la reconductible après le 7 

ainsi que sur la grève féministe du 8 mars qui aura 

cette année, une importance stratégique, alors que les 

femmes sont les plus pénalisées par la réforme.

Le combat contre la réforme Macron est 

l’affaire de tous·tes  : Les secteurs en pointe, ne 

doivent pas être isolés dans une grève par procuration. 

Même si nos métiers sont non-marchands, nous 

sommes la plus grande administration et impactons 

des millions d’élèves et leurs familles : la grève dans 

l’Éducation aussi est stratégique. 

Ce gouvernement est en service commandé 

pour la minorité des plus riches qui va profiter de ce 

nouveau recul social. Faire monter le rapport de 

force, c’est s’en prendre à leurs intérêts 

économiques  : paralysons le pays  jusqu’à la 

victoire !

Parce qu'un mouvement social ça ne tombe 

pas du ciel, il est indispensable de se structurer à la 

base et de faire grandir nos outils d’auto-

organisation pour mener la lutte.

Réunissons-nous dans les établissements ou 

par secteurs géographiques, pour nous organiser et 

construire la grève reconductible, animons des comités 

de grève, alimentons les caisses de solidarité pour 

aider financièrement les personnels les plus précaires, 

faisons le lien avec les usager·ères, tissons des liens 

interprofessionnels et multiplions les actions de terrain 

(piquets de grève, blocages économiques, soutien 

interpro aux grévistes...)  pour rendre visible la 

contestation et faire monter la pression sur le 

gouvernement et le camp patronal.

Articulons la bataille des retraites avec le combat pour les salaires, les conditions de travail et contre 

les logiques austéritaires qui asphyxient nos services publics et fragilisent les plus pauvres. Tout est lié ! En 

gagnant sur les retraites, nous pouvons mettre un frein aux politiques Blanquer/ N’Diaye dont nous souffrons au 

quotidien.

Nous sommes face à un choix de société. Avec l’ensemble du monde du travail : organisons un grand 

mouvement social pour la répartition égalitaire des richesses et du travail ! Alors que les urgences sont 

sociales (inflation galopante), écologiques, etc., le camp au pouvoir reste toujours obsédé par ses intérêts. Ne 

comptons que sur nous-mêmes  : ensemble faisons émerger un projet collectif en rupture avec la barbarie 

capitaliste actuelle  ! Construisons un monde dans lequel l’égalité est réelle, tant économiquement que 

socialement. 


